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Passer la semaine sainte à Jérusalem, au milieu de cout ensemble
de monuments et de ruines qui remuent jusqu'à la, dernière fibre
du cmur; assister en quelque sorte au drame sanglant du Cal-
vaire, est le rêve de tous les 'chrétiensi. Mais, comme le nombre
des moriels privilégiés qui peuvent se procurer ce bonheur, est'
excessivement limité, un récit succinct de ce qui se passe à Jériu-
salem pendant la'semaine sainte, ne peut manquer d'intéresser et
d'édifier.

DIMANCHE DEs RAMEAUX.
De grand matin, -la population 3iiérQsoly.Mitain'e et un nombre,

infini d'étrangers âccourim de tontes les pfirties du -nonde, station-i
nent aux abords'du Saint-Sépulcre. A. voir ce mélange bruyant
do Latins, de Grecs, dArméniens et de Musulmans, étendus sur le'
pavé à l'entrée des chepelles, parlant, crianit et se disputant comme
sur une place publique, on dirait que -les caravanes de diverses
nations sont venues se reposer dans ce tetcple comme dans* un
camp. ce qui frappe surtout, o1est la varété iàfinie des physiono-
mies et des costumes de êette multitude d'h~ommes et de femmes*#
dont un grand nombre sont parées comme une vitrino d'orfévrerýe.

à. 6 heures, le Patriarche revêtu de seà habits pontificaux et
accompagnel de son clergé, fait soh entrée solennelle dans la Basi'«
lique, et s'avance vers le Saint Sépuilcre ruisselant de lumières.
Il entre Éeul dans l'édicule sacr pour. Y béni Îles palmeg qu'il dis-
tribue de sa main aux prêtres, aux religieux, aux étrangers et aul
principaux catholique de la-ville safitek Ces palmes cueillies dans
les champg- de Gaza, vertes et fraf.hes, hipmtes de'cinq à% !-ý pied4,
ne sont pas'traivaillées, et-ont toute la grAcé de. l'strbre qâÂ les-*


